
Que tous les enrés nous donnent la mahi a eU
la même ardt-ur; que toutes les mères de
familles qui ont un si grand intérêt à obtenir la
protection de-Ste. Anne, pour elles, leur famille
et leurs amis, nous vionnent en ai. I'; avec les
ressources que la Providence - mises à leur
disposition, et avant la fin de l'année, non seu-
lement le chiffre des lecteurs sera doublé, mais
il sera quadruplé et plus. Il y a en Bas-Canada
au delà de 200,500 familles canadiennes catho-
liques, Est-ce que les Annales n'auraient pas
droit d'avoir au moins la moitié de ces familles
pour anies dévouées. Ah! si tous avaient pour
Ste. Anne le zèle dont a fait preuve un vénérable
curé, dont les revenus sont pourtant bien res-
treints ! Après plusieurs appel* à son prône en
faveur des Annales, il ne -peut. obtenir qne six
abonnés; tous prétextant leur pauvretL Ce
prêtre fermement décidé à faire du bien, à ses
enfants, malgré eux, se dit; voilà ce que je ferai:
"pour leur ôter tout prétexte de lire la Annales,
je' vais faire venir 100 copie4, que. je placexai
dans 100 familles, au Tisque de les payer dr m,
bourse." Soir projet fat promptement exécuté,
et il a eu les plus heureu; Tés7ré tats. Ai. bout
de six mois, tons avaient remboursé à leur curé
le prix, de l'abonpeme;nt, et ·ces jours derniers,
ce prêtre de nos amis, nous écrit de lui expdier
2,00 copies, pour la troisième année; qu'il a
réus§i à trouver 200 familles assez à l'aise, pour
recevoir notre publication.
'En attendant ce que la Providende et Ste.
Annu réservent aux Annales, nous nous faisons
un impérieux devoir de témoigner toute notre


